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« Ta valeur ne dépend ni de ta popularité ni de ton importance, mais plutôt de la qualité des amis dont tu t’entoures. »
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CICATRICE

Gameknight surveillait les alentours du haut de son cheval noir tacheté de blanc. Il s’attendait à l’attaque imminente d’une armée de squelettes ou d’une horde d’araignées, mais on n’entendait que les meuglements, couinements et caquètements d’animaux pacifiques. De grands chênes sombres se dressaient fièrement vers les cieux, étendant leurs branches dans toutes les directions, au point que leur feuillage épais obscurcissait le ciel. Des rayons de soleil dorés traversaient çà et là les frondaisons. Derrière Gameknight, ses compagnons chevauchaient en silence, profitant de ce moment calme et paisible.

— J’avais oublié à quel point c’était agréable de ne pas avoir à affronter des mobs hostiles, remarqua Stitcher.

Gameknight se tourna vers son amie. Elle avançait au côté de sa grande sœur, Hunter. Leurs boucles rousses tombaient le long de leurs épaules. Chacune d’elles portait à la main un arc enchanté couvert d’ondes de magie qui illuminait d’une lueur pourpre les alentours.

— Ouais, approuva Hunter. C’est vrai que c’est agréable… du moment que l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un évite d’énerver les rois des monstres et les force à nous envoyer leurs troupes aux trousses dans tout Minecraft…

Elle adressa un sourire taquin à Gameknight, qui se contenta de l’ignorer.

— Ce n’est pas toujours ma faute, se défendit-il.

— Mais c’est toujours après toi qu’ils en ont, intervint Digger en souriant.

— Si ça se trouve, c’est ta personnalité exubérante qui plaît tant aux monstres, s’esclaffa Crafter.

Un des loups qui accompagnait le groupe poussa un aboiement approbateur.

Gameknight leva les yeux au ciel en voyant Herder féliciter l’animal d’une caresse.

— J’ai l’impression que tout le monde est ligué contre moi, dit-il en souriant. Sauf Butch.

Le PNJ trapu chevauchait une jument aussi noire que le charbon, qui faisait ressortir la teinte de son armure de fer. Il tenait une épée scintillante à la main. Les ondes magiques qui parcouraient la lame projetaient la même teinte pourpre sur les arbres que les arcs des deux sœurs.

Butch n’avait presque pas dit un mot depuis qu’ils avaient quitté son village. Les blocs de commande de Herobrine avaient causé des ravages dans sa communauté en faisant apparaître à la surface des trous béants qui plongeaient jusqu’à la couche de bedrock de Minecraft. Tous ceux qui étaient tombés dedans avaient connu la mort. Bon nombre de PNJ avaient péri, et des familles entières avaient disparu en un clin d’œil. Depuis, Butch couvait une rage ardente au fond de son âme. Il ne prononçait plus que des phrases courtes et hachées, et seulement en cas de besoin.

De plus, il s’énervait facilement. C’est pour cela que peu de gens essayaient de lui adresser la parole, à l’exception de Gameknight. L’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un voyait à quel point le PNJ souffrait et il refusait de le laisser se morfondre tout seul.

— Butch, c’était une bonne idée de revenir au village de Crafter à cheval au lieu d’emprunter le réseau de chemin de fer, dit-il. Nous pourrons en profiter pour visiter les villages au passage et vérifier que tout va bien depuis que nous avons désactivé les blocs de commande de Herobrine.

— Hmm, grommela Butch, l’esprit ailleurs et l’œil aux aguets, surveillant les environs obscurs à la recherche de monstres.

Ils poursuivirent leur route à un rythme tranquille. Soudain, Butch vira à droite, talonna sa monture et chargea au galop en poussant un cri de guerre, l’épée au poing. Gameknight éperonna son cheval pour suivre le villageois trapu. Il dégaina sa lame de diamant et se prépara à combattre.

— C’est quoi ? Des araignées ? demanda Hunter en le rejoignant.

— Aucune idée, répondit Gameknight en évitant une branche basse.

En arrivant brusquement dans une clairière, il plissa les yeux sous la lumière vive du soleil. Butch, à dix blocs devant lui, chargeait un zombie solitaire. Il fila au côté du monstre et le frappa au passage, laissant l’enchantement Recul repousser l’ennemi en arrière. Cela lui permit d’enchaîner avec une attaque sans perdre de temps à faire demi-tour. Au bout de trois coups, le zombie disparut, abandonnant trois boules d’XP luisantes au sol.

Le villageois ralentit sa monture et retourna auprès du groupe avec un sourire satisfait.

— Tu en as vu d’autres ? demanda Gameknight en surveillant les environs.

— Non, juste celui-là, répondit Butch.

— Tu veux dire que tu es parti à la charge juste pour attaquer un zombie ? s’étonna Stitcher. Nous aurions pu continuer notre route sans être embêtés.

— C’était un monstre, répliqua Butch. Il fallait le détruire.

— Écoute, nous n’avons pas besoin de tuer tous les monstres que nous croisons, dit Crafter en talonnant son cheval brun et blanc pour s’approcher du PNJ.

— Comme ils ont détruit mon village, je prendrai ma revanche sur eux, grommela le PNJ trapu à voix basse.

— Mais ce zombie n’avait rien à voir avec l’attaque de ton village, expliqua Stitcher. Ce sont les blocs de commande de Herobrine qui ont ravagé ta communauté.

— Herobrine… les monstres… c’est du pareil au même pour moi, répliqua Butch en grimaçant de colère.

En regardant le PNJ, Gameknight eut envie de le réconforter, mais aucune parole ne lui vint à l’esprit. Butch était encore meurtri par le désastre qui s’était abattu sur son village. Il se laissait guider par un désir de vengeance qui le dévorait de l’intérieur.

— Allez, il faut atteindre le prochain village avant la nuit, intervint Digger pour changer de sujet.

Ils avaient compris qu’il ne servait à rien de parler à Butch de son problème de violence.

Tirant sur les rênes de sa monture, Butch lui fit reprendre la route en direction du sud-ouest. Le reste du groupe talonna les chevaux pour suivre le PNJ trapu, passant du trot au galop entre les troncs épais des chênes.

Ils avançaient sans un mot, dans un silence gênant. Aucun des compagnons ne savait quoi dire. Butch semblait dégager des ondes de stress invisibles. Droit devant, Gameknight vit que les ombres de l’épaisse frondaison commençaient à s’éclaircir : ils arrivaient au bout de la forêt couverte.

D’après ses souvenirs de leur dernier périple, Gameknight savait que le biome laisserait place à un beau bois de bouleaux. Il était soulagé à l’idée de revoir le ciel bleu. Cependant, en quittant l’abri des feuillages, tout le monde fut choqué par ce qui les attendait.

La forêt de bouleaux avait intégralement brûlé ; le biome entier était parti en cendres.

— Qu’est-ce qui s’est passé ? demanda Gameknight, abasourdi.

Personne ne répondit. Ils étaient tous trop stupéfaits pour parler.

Tout avait brûlé, les arbres comme les branches. Même l’herbe épaisse qui couvrait habituellement le sol était calcinée. Gameknight remarqua un autre détail de cette scène horrible : de nombreux troncs étaient étalés au sol, leurs carcasses noircies reposant comme autant de lugubres pierres tombales. C’était étrange car d’ordinaire, quand un arbre tombait, tout disparaissait totalement.

Pourquoi reste-t-il les troncs ? se demanda-t-il.

Gameknight descendit de cheval pour s’approcher d’un des arbres tombés. Il posa doucement la main sur l’écorce et plongea ses doigts dedans. Aussitôt, tout tomba en poussière de cendre. Il distinguait encore la zone où l’arbre avait été planté, mais le sol avait une apparence vitreuse, comme s’il avait été soumis à une chaleur intense.

Gameknight s’agenouilla pour passer la main sur la terre calcinée. On aurait dit du verre souillé, de couleur marron, le produit de brins d’herbe et de terre fusionnés ensemble par la chaleur. Des éclats acérés émergeaient çà et là, comme si le sol avait cherché à échapper à l’atrocité du moment. Gameknight avait l’impression d’être sur une autre planète. Il se releva et donna un coup de pied à la surface vitreuse. Le sol se fendit comme du cristal et tomba en poussière.

— Qu’est-ce qui a bien pu arriver à ces terres ? s’interrogea l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un en examinant les environs.

Aussi loin que portait son regard, tout le biome de forêt avait été détruit. Toute trace de vie avait disparu de la surface de Minecraft.

— C’est sans doute la faute des monstres, dit Butch. Voilà pourquoi nous devons les détruire.

— Pour le moment, on ne sait rien, Butch, dit Crafter. Peut-être que c’est la foudre qui a provoqué l’incendie.

Le PNJ trapu se dirigea vers un petit monticule et lui donna un coup de botte de fer. Les cubes de terre vitreuse s’écroulèrent en poussière, révélant de nouveaux blocs de verre en dessous.

— Tu vas me dire que c’est la foudre qui a fait cela… dans tout le biome ? demanda Butch.

Crafter ne répondit pas et se contenta de secouer la tête, l’air abasourdi.

— Ce n’était pas un feu ordinaire, intervint Digger. Les flammes étaient si vives qu’elles ont vitrifié le sol. Cette terre ne pourra plus jamais abriter la moindre vie. Elle restera comme une cicatrice à la surface de l’Overworld. Je n’ose pas imaginer que cela se reproduise ailleurs… Quelle qu’en soit la cause, il faut y mettre fin.

— Je suis d’accord, mais cela ne servirait à rien de commencer à tuer tous les monstres dans les parages en espérant stopper cette tragédie, dit Crafter en regardant Butch.

Le PNJ trapu ne l’écoutait pas. Il contemplait la forêt dévastée avec un air haineux. Gameknight balaya les environs du regard. Il sentait également la colère monter en lui.

— Il faut trouver le responsable et s’assurer que cela n’arrive plus jamais, grommela Butch.

— Tu as raison, approuva Gameknight.

— Il faut les punir… Il faut tous les punir, dit Butch à voix basse.

Gameknight sentait la colère gronder dans la voix du PNJ, une rage débridée et quasi incontrôlable. Il eut soudainement peur, non pas pour les responsables de l’atrocité qu’ils avaient sous les yeux, mais pour Butch lui-même. Ce genre de colère avait le pouvoir de tout détruire, amis comme ennemis.
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CHARYBDE

Charybde, le roi des blazes, regardait ses guerriers projeter leurs boules de feu sur les arbres d’un biome de savane. Les acacias tordus avaient l’air de vouloir échapper à la fournaise qui ravageait le paysage. Les flammes qui voltigeaient sur l’herbe gris-vert avaient presque l’air vivantes. Des flammèches léchaient les flancs des troncs déformés, montant de plus en plus haut jusqu’à embraser l’arbre tout entier, dont le feuillage offrait un excellent combustible au brasier infernal.

Les blazes avaient fait du bon travail dans le biome précédent, une forêt de pins. Ils avaient réduit en cendres l’intégralité de la végétation, avant de vitrifier le sol pour empêcher toute vie de reparaître un jour. Pour les récompenser de leurs efforts exemplaires, Charybde avait bâti un nouveau portail pour emporter ses troupes jusqu’à cette savane.

Le soleil se couchait lentement sur l’horizon, mais Charybde remarqua avec joie que le ciel ne prenait pas sa couleur rose et rouge habituelle. Au lieu de cela, une horrible brume grise flottait dans l’air comme un brouillard malfaisant, souillant les cieux écarlates d’une teinte maladive. C’était la fumée dégagée par les violents incendies. Les volutes de cendres s’élevaient dans les airs, constellant le ciel bleu et occultant le soleil, dont la face carrée descendait derrière une chaîne de montagnes, au loin.

Le roi des blazes contemplait la destruction en poussant des ricanements sifflants et asthmatiques. C’était une créature presque entièrement constituée de flammes et de tiges luisantes qu’on appelait les bâtons de blaze. Ces baguettes brûlantes projetaient une lumière chaude et orangée en tournant au sein de son corps éthéré. Les blazes, les soldats du roi, étaient des sortes de fantômes de cendres et de flammes, dont le feu intérieur maintenait en place les bâtons qui formaient leur corps.

Charybde jeta un œil au soleil couchant, avant de baisser le regard vers son général, un peu plus bas. Le roi des blazes descendit lentement jusqu’au sol pour le rejoindre.

— Général, je veux un rapport complet de tes lieutenants une fois ce biome intégralement rasé de la surface de Minecraft, lui ordonna-t-il. Toi et moi devons retourner dans le Nether. Il y a beaucoup de choses à aborder et une campagne de destruction massive à planifier.

Le commandant alla porter ses instructions à ses lieutenants, avant de revenir auprès de son roi. Les deux blazes volèrent alors en direction d’un rectangle orange et flamboyant qui flottait dans les airs. Charybde restait toujours émerveillé par son apparence : on aurait dit une membrane de feu scintillante, à la fois incroyablement fine et terriblement brillante. Elle étincelait comme une fournaise, mais les bords du portail ne virevoltaient pas comme des flammes : la lueur était emprisonnée au sein d’un rectangle invisible. Le roi des blazes ignorait comment cette chose fonctionnait… et il s’en fichait. Tout ce qu’il souhaitait, c’était ravager l’Overworld et s’en emparer. Les méthodes utilisées n’avaient que peu d’importance.

Charybde jeta un regard d’avertissement à son général. Le blaze ralentit aussitôt pour laisser son roi franchir le portail en premier. Alors qu’il traversait le rideau de feu, sa vision ondula et scintilla dans un éblouissement orange. Peu à peu, la scène de destruction du biome de savane laissa place à une vue du Nether, un paysage lui aussi noyé de fumées et de flammes.

Le roi des blazes émergea lentement du portail avant de balayer les environs du regard. Il était réapparu exactement là où il s’y attendait : dans la grande salle de rassemblement de sa forteresse du Nether. Des murs sombres s’élevaient très haut, jusqu’à un plafond à peine visible dans la fumée et la brume. Tout était construit en briques du Nether rouge foncé, dont la surface brillait sous l’éclat de la luminite et des blocs de netherrack qui brûlaient non loin. Charybde adorait les brasiers qui vomissaient scories et cendres dans les airs. C’était pour lui comme l’odeur réconfortante du foyer. Les blocs de netherrack, qui avaient la propriété de brûler éternellement, étaient allumés un peu partout dans le Nether. Personne ne savait qui déclenchait ces feux, mais les cubes se consumaient sans arrêt depuis une éternité.

Charybde se concentra sur ses bâtons de blaze et les fit tourner encore plus vite pour soulever son corps dans les airs. Le roi s’approcha du centre de la salle, s’élevant peu à peu vers un bâtiment qui ressemblait à une prison. Des barreaux de fer ornaient les fenêtres et une torche de redstone solitaire éclairait l’intérieur. Sur un des murs, une porte ouverte était solidement gardée par plusieurs blazes qui semblaient prêts à tirer leurs boules de feu sur quiconque tenterait une évasion.

— Vous aviez dit que vous nous laisseriez partir ! gémit une voix au sein de la prison.

Une fois arrivé au sommet de la structure, le monstre lança un regard mauvais à travers une ouverture du plafond. Ses yeux terriblement luisants se posèrent sur les captifs.

— Tu oublies à qui tu t’adresses ! Je suis Charybde, roi des blazes. Prends garde à tes paroles quand tu t’adresses à moi, ou bien je pourrais m’énerver.

— Qu’est-ce que vous comptez faire ? rétorqua un des villageois dans la cellule obscure. Nous mettre en cage ? C’est déjà fait. Nous avons fait tout ce que vous demandiez. Nous avons construit vos portails et nous voulons être libérés à présent. Si vous refusez, nous allons…

Charybde créa une boule de feu qu’il projeta sur le villageois rebelle. La sphère blanche et brûlante s’écrasa sur le PNJ, illuminant l’intérieur de la cellule alors qu’elle dévorait les PV du malheureux. Il eut à peine le temps de hurler de terreur avant de disparaître dans un « pop ». Le mur de briques du Nether prit feu et brûla un instant, révélant la demi-douzaine de prisonniers dans la cellule. Ils s’écartèrent vivement de la paroi en flammes pour s’abriter dans l’obscurité et tenter d’échapper à la colère du roi des blazes.

— Vous autres PNJ allez apprendre qu’il ne faut pas me manquer de respect, surtout quand j’ai largement assez de prisonniers à disposition, déclara Charybde en les regardant méchamment. Vous êtes tous facilement remplaçables, alors vous feriez mieux d’obéir aux ordres.

— Mais… vous aviez promis de nous relâcher une fois que nous aurions construit les portails en quartz du Nether, dit l’une des villageoises d’un ton affable. Je vous en prie, Majesté, ayez pitié.

Charybde vit la femme fermer les yeux en courbant la tête, tandis que les autres PNJ s’éloignaient d’elle.

— Des lâches… vous êtes tous des lâches ! s’emporta le blaze d’une voix sifflante. Heureusement pour vous, poursuivit-il d’un ton plus fort, ces portails ont dépassé mes espérances. Je pense qu’il m’en faudra encore plus et que j’aurai besoin de vos services. Je vous « invite » donc tous à rester ici pour m’aider. Des objections ?

Le roi forma une boule de feu entre ses bâtons de blaze. La flamme était encore plus blanche et plus vive que d’habitude. Il regarda la sphère s’agrandir en attendant de voir si les occupants de la cellule oseraient protester. Face à leur silence, il laissa la boule mortelle s’évaporer lentement. Les PNJ hochèrent la tête à contrecœur. Certains versaient des larmes de désespoir.

Charybde éclata de rire.

Soudain, il remarqua la présence du général à son côté.

— Votre feu semble de plus en plus vif, dit son commandant. Comment est-ce possible ?

— Quand cet imbécile de Gameknight a relâché l’XP de Herobrine dans le Nether, quelques-unes de ses boules d’XP sont tombées dans le grand océan de lave, expliqua Charybde. Comme nous nous nourrissons de magma, non seulement j’ai pu absorber le formidable pouvoir du Créateur, mais toutes les créatures du Nether sont désormais plus fortes. À l’évidence, il avait prévu de nous rendre tous plus puissants afin que nous puissions détruire l’Overworld et nous en emparer.

— C’est pour cela que vous avez réussi à ouvrir ces nouveaux portails ? demanda le général.

— Tout à fait, répondit Charybde. Ma flamme plus puissante me permet d’allumer les cercles de quartz du Nether et de créer ainsi des passages vers l’Overworld.

— C’est vraiment prodigieux, s’extasia le général. Le Créateur avait certainement prévu cela dès le début en laissant les villageois détruire son corps de dragon.

— C’est évident. Herobrine n’aurait jamais laissé les PNJ l’anéantir réellement. Tout cela faisait partie d’un plan élaboré.

Le commandant opina de sa tête enflammée.

— Mes lieutenants m’ont informé que le biome de savane était entièrement détruit, déclara-t-il. Les troupes sont en train de revenir.

Le monstre brûlant indiqua d’un geste le cercle de quartz du Nether. Les créatures de flammes luisantes émergeaient une à une du portail orange étincelant, tel un torrent de feu et de scories. Elles arboraient toutes le même regard fier en défilant devant leur roi, tandis que la fumée du territoire ravagée s’infiltrait par l’ouverture, emplissant la salle de rassemblement d’une brume épaisse et âcre. Charybde prit une profonde inspiration sifflante pour humer l’odeur de bois brûlé et d’herbe carbonisée.

— Ont-ils vitrifié la végétation ? demanda le roi des blazes.

Le général hocha la tête.

— Oui, Majesté, comme vous l’aviez ordonné. Le biome a été totalement détruit. Plus rien ne pourra jamais y repousser.

— Excellent, approuva Charybde. Bientôt, nous aurons ravagé l’intégralité des biomes du serveur. Lorsque le sol sera changé en verre et les cieux emplis de fumées et de cendre, les terres deviendront impropres à la vie des PNJ. C’est alors que les blazes du Nether déferleront de nos portails pour s’emparer de l’Overworld, comme nous l’avait promis notre Créateur, Herobrine, il y a si longtemps. Les villageois ne tarderont pas à disparaître jusqu’au dernier et toute vie sera réduite à néant.

Les blazes qui emplissaient désormais la salle de rassemblement se mirent à luire d’excitation.

— Nous allons nous emparer de Minecraft, comme le Créateur l’avait prévu. La vengeance de Herobrine contre l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un et ses amis sera alors accomplie !

La salle de rassemblement s’illumina encore plus alors que les blazes, incapables de contenir davantage leurs flammes intérieures, lançaient des boules de feu dans les airs. Elles s’écrasèrent sur le plafond de brique du Nether, qui se mit à luire dans une teinte orangée. Devant le spectacle, Charybde éclata d’un rire asthmatique et sifflant, avant de projeter ses propres boules de feu ardentes dans l’air.
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